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	Les gardiens de l’équilibre (2022)

	Auteur : Réjean Tardif

	Des extraterrestres surpuissants immortels recherchent la présence de vie dans l’univers pour s’en rendre les maitres. Ils sont chassés par des humains qui gouvernent les puissances du système solaire de Sirius. Ils décident d’envahir les habitants de la planète Terre par vengeance. Ils y fondent un empire. Une guerre interplanétaire anéantis les extraterrestres, la Terre devient difficilement habitable, il y a 12,000 ans. 

	Des survivants autochtones, les Tibayins, quittent la Terre à bord d’un vaisseau spatial fait de bois. Leurs descendants y retournent au bout de plusieurs générations. Ils développent des technologies écologiques. Ils commencent à construire le Grand Aigle au XXe siècle, un puissant vaisseau écologique qui se déplace par magnétisme et utilise de l’eau comme carburant. Son commandant découvre par hasard des armes illégales sur la Terre en 2058. Le Grand Aigle sauve le monde de la destruction lors d’une guerre planétaire provoquée pour détruire le secret de ces armes illégales. Une explosion propulse le vaisseau écologique loin de la Terre. Il reste perdu à la dérive dans l’espace pendant huit ans, un enfant nait à bord. 

	Lors de son retour sur la Terre, Choane, le commandant du vaisseau est accusé d’avoir causé cette guerre. La situation est difficile dans le monde à cause des problèmes environnementaux. Les habitants de la Terre organisent des manifestations et un gouvernement écologique est élu, mais il est renversé par des adversaires hypocrites et rusés. Après une longue lutte, Misiwa, la fille qui est née dans l’espace, réussit à organiser de grandes manifestations pacifiques mondiales.

	[image: Image]Réjean Tardif est un chercheur expérimenté en histoire et dans les langues algonquines depuis plus de deux décennies. Il a un profil d’écrivain au Conseil des Arts du Canada. L’auteur a développé des études approfondies révélant des faussetés concernant les peuples autochtones et l’histoire du Canada.
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1 L'aube de notre Univers

	La fin recherche la continuité dans le cycle de l’univers en mouvement. Depuis le commencement, les ténèbres dominent l’espace infini dans l’absence totale de vie. Les forces inanimées forgent l’immatérialité dans l’inertie. L’obscurité recherche une lueur dont la forme inexistante est convoitée par l'invisibilité. Cette recherche de complémentarité produit le principe fondamental faisant surgir du monde inanimé le premier mouvement.

	Le premier mouvement est une minuscule vibration. Dès son apparition, il forme, par une oscillation ondulatoire, en un millième de seconde, la particule originale qui apparaît sous forme de lumière. La particule originale produit autour d'elle-même une onde électromagnétique. L'onde parcourt une orbite circulaire rectiligne et se duplique en atteignant son point de départ initial. Une sphère elliptique se forme en atteignant la dimension d'une petite étoile au bout d'un milliard d'années. Le champ électromagnétique de la sphère génère des ondes qui envahissent ses profondeurs secrètes, produisant la première source de lumière, appelée la Lumière originale. 

	La sphère elliptique devient la Première Étoile. Elle reflète l'image de sa source microscopique, la particule originale appelée Makoako, la mère de la Lumière originale. Le scintillement de la Première Étoile ne cesse de se propager dans toutes les directions. Son rayonnement produit sept couleurs et un flamboiement lumineux perceptible à des millions d'années-lumière. 

	À l'aube d'un nouveau commencement, l'hydrogène, le gaz le plus répandu et le plus inflammable entoure les parois de la sphère lumineuse qui renferme de l'énergie électrique. Une étincelle enflamme l'hydrogène autour de la sphère, produisant une explosion. Le feu s’éloigne aussitôt de la Première Étoile. Le premier grand bouleversement se produit.

	Un univers visible se forme par l'interaction du feu, le générateur rénovateur, assurant le renouvèlement perpétuel de la matière. Le feu se concentre en de gigantesques masses incandescentes, produisant une multitude d'étoiles. Le mouvement universel gravitationnel des corps célestes entraine avec lui les éléments solides formant des systèmes solaires et de grandes galaxies. 

	Le rayonnement de la Lumière originale féconde les eaux cosmiques. De lui naissent des esprits d'une grande sensibilité, ressentant les vibrations de toute existence. Ils décident de demeurer sur une planète abritant la vie pour y découvrir les secrets des êtres vivants. Ils conçoivent les premiers êtres humains de l'univers en se mêlant à la surface d’un sol fécond.

	Le feu est jaloux de la Lumière originale depuis qu'il a tenté de l'épouser lors de sa première manifestation. Il s'est propagé dans tout l'univers, mais sa magnificence est extérieure. Il est prêt à provoquer un déséquilibre pour satisfaire ses buts dominateurs. Il décide de fabriquer des êtres extraterrestres par vengeance, pour rivaliser avec la Lumière originale. Pendant un court moment, le feu orgueilleux invente un scénario où incarne le rôle du Père de la Lumière originale : il relègue la Lumière originale au rang de l'obscurité. 

	La vengeance du feu ne tarde pas à s’accomplir. Un fragment de météorite se transforme en petit astéroïde et dérive dans une région nordique de cet univers. La surface de l’astéroïde est désertique et dominée par le froid. Dans un crépitement ressemblant à un sifflement bruyant, une sphère de feu tombe sur l'astéroïde en y formant un immense cratère. Ce cratère est envahi par une nuée de particules luminescentes visqueuses, recouvrant de nombreuses pierres stalagmitiques composées de minéraux radioactifs. 

	Le petit astéroïde devient éclairé et réchauffé par une chaleur extrême, lors du passage d’un météore. En moins de deux décennies, le feu céleste féconde, par son énergie, les silhouettes de quarante-huit êtres humanoïdes debout, se substituant aux pierres stalagmitiques. Ces extraterrestres sont formés de l'énergie impétueuse du feu renfermant la vie sous la forme d'une énergie lumineuse terne. Leur avènement est ultérieur à l'arrivée des premiers humains. 

	Ces extraterrestres ont le pouvoir de sonder les courants d'énergies spatiales et de communiquer avec toutes les formes d'existence de l'univers. Dès leurs premiers mouvements, ils étudient les fondements de l'univers et découvrent l’existence de la vie qu’ils regardent comme une composante de la matière. Les nouveaux venus s'acharnent en vain à tenter de faire ressortir la matière du néant pendant 20,000 ans. Ils décident de devenir les maîtres de tout ce qui existe et de tout ce qui sera à découvrir. Ils se donnent le nom d'Arinakan, ce qui signifie dans leur langue, qui possède les étoiles.

	Les Arinakan cherchent à découvrir des puissances matérielles ou immatérielles et des mondes habités par des êtres intelligents, dans le but de les subjuguer. Ils découvrent l'influence universelle de Makoako, la mère de la Lumière originale. Elle représente, pour eux, la rivale de leur père, le feu. Ils se fabriquent un vaisseau spatial métallique propulsé par le pouvoir de la pensée collective. Au bout de trente millénaires, ils atteignent les frontières de la Première étoile, d'où est issue la Lumière originale. Ils découvrent Artizar, la planète aux sept visages, la seule planète qui tourne autour de la Première Étoile. 

	Vu de l'espace, le rayonnement de la Première étoile produit sur la surface de la planète Artizar des effets visuels reproduisant sept aspects du visage d'une femme humaine. Les Arinakan comprennent que cette planète a une grande importance pour Makoako, qu'ils veulent intimider. Leur vaisseau se pose sur Artizar, qui est inhabitée. Ils mobilisent toutes leurs énergies psychiques. En moins de vingt-quatre heures, la planète aux sept visages quitte son orbite et se dirige vers l'espace infini. Les Arinakan demeurent dans leur vaisseau, sans recevoir de représailles. Ils sont fous de joie d'avoir réussi à déplacer une planète, qu’ils nomment Vénus. 

	L'enlèvement d'Artizar représente pour les Arinakan une démonstration de leur puissance sur la matière. Ils sont moqueurs et tous masculins. Ils définissent leur propre notion de leurs origines : leur père est le feu, source de lumière et de vie, la matière est le corps de l'intelligence. Makoako est l'obscurité et la fécondité représentant la puissance brutale inférieure de la matière. 

	Vénus se déplace à la vitesse de la lumière. Elle devient une forteresse pour les Arinakan qui s’en servent comme base spatiale. Ils découvrent, avec des sondes sophistiquées, un monde habité par des êtres intelligents dans le système solaire de Sirius. Les dimensions de l'univers sont contraignantes, mais rien ne peut les arrêter. Ils ne connaissent pas le vieillissement et ne s'ennuient pas en groupe en créant des armements sur Vénus. Les Arinakan songent à subjuguer les intelligences qui gouvernent Sirius. Ils s'approchent de leur destination. Ils arrivent à l'intérieur des limites de leur destination après un périple de 30,000 ans. Les Vénusiens communiquent avec empressement avec les autorités de cette étoile.

	2 Les Vénusiens chassés par les autorités de l'étoile Sirius

	La confédération des onze planètes de l'étoile Sirius, appelée Amakékolo, organise une rencontre d'urgence, sur la planète Soulaki. Leurs représentants se trouvent dans des studios spéciaux sur leurs planètes respectives. Leurs images sont diffusées en trois dimensions dans une vidéoconférence interplanétaire. Ils sont présentés debout sur des sphères elliptiques lumineuses formant un cercle dans l'espace, comme s'ils sont tous présents dans la même assemblée sur Soulaki. 

	La Seigneuresse de la Paix, Maya Apala, prononce la déclaration de la paix universelle. Ensuite, elle invite l'assemblée à écouter son discours en ces termes : 

	« Mes amis! Pour commencer, je dois vous rappeler que la confédération est en état d'alerte. J’ai l'obligation d'introduire la situation publiquement, par le biais de cette vidéoconférence interplanétaire. Amakékolo a toujours protégé l'équilibre établi dans l'univers. La confédération n'a jamais utilisé ses armes de défense. Pour la première fois, elle nous met en garde. Une nouvelle planète, venue d'un autre système solaire, s'est mise en orbite autour de l’étoile invisible Patala. Les anciens lui trouvent une grande ressemblance avec Artizar, la planète aux sept visages, située à plusieurs années-lumière, dans une région secrète de l'univers, selon une légende. » Je cède la parole au général Ahtoli Ikoton :

	La planète qui vient de se mettre en orbite autour de Patala a été utilisée comme moyen de transport par des extraterrestres. Ce sont les premiers et les seuls extraterrestres observés dans toute l'histoire de la confédération. La situation est délicate. Les étrangers ont eux-mêmes établi une communication avec nous dans notre langue, immédiatement après avoir mis leur planète en orbite. Ils disent qu'ils comprennent toutes les langues de l'Univers. Ils se nomment les Arinakan. Nous les avons avertis qu'ils n’ont pas respecté les protocoles interstellaires en conduisant leur planète dans notre système solaire sans demander d'autorisation. Les Arinakan se sont excusés, disant avoir agi par ignorance. Ils nous ont proposé de venir s'expliquer sur Soulaki. Nous avons accepté. D'un commun accord, nous leur préparons un accueil respectant les protocoles diplomatiques, ils devront impérativement s'expliquer sans ambiguïtés. Les étrangers arriveront dans 33 jours à bord d'un vaisseau spatial. Nous estimons que Soulaki représente le lieu de rencontre le mieux protégé de la confédération. »

	La rencontre se termine dans le plus grand optimisme et le plus grand calme. Les autorités se préparent à toute éventualité. Les médias d’information diffusent un documentaire interplanétaire sur l’histoire de la confédération des onze planètes. 

	Le grand jour arrive. Le vaisseau des Arinakan reçoit la permission d'entrer dans l'atmosphère de Soulaki. Cette planète est protégée par des bases aériennes fantastiques et de puissants systèmes de défense spatiaux. Des boucliers électromagnétiques et des canons supraorbitaux sont activés en mode veille. Le vaisseau des Arinakan a la forme d'un disque de 100 mètres de diamètre par 30 de haut, il ne possède aucun moyen de propulsion ni système de défense apparent. Les visiteurs sont invités à se poser sur une base aérienne conçue pour l'usage des vaisseaux spatiaux, dans l'hémisphère nord, loin des villes. La piste d'atterrissage est sous la surveillance de satellites et de vaisseaux spatiaux prêts à intervenir.

	Les étrangers sont invités par radio à mettre pied à terre. Ils sortent de leur vaisseau, vêtus de combinaisons spatiales qui laissaient paraître des silhouettes à forme humaine. Leurs visages demeurent voilés par une visière transparente de teinte foncée. Les Arinakan sont accueillis par deux robots avant de rencontrer officiellement les autorités, cela était entendu. Ils sont invités à monter dans un petit train solaire sans conducteurs. Quatre Vénusiens y montent sans méfiance. Après un trajet de cinq kilomètres, le véhicule s'arrête près de grandes pyramides recouvertes de panneaux solaires. Les extraterrestres sont aussitôt invités par un robot à sortir et à marcher pendant cinq minutes avant de s'asseoir sur des bancs disposés en demi-cercle, dans un parc entouré d'arbres magnifiques. Les Arinakan ne comprennent pas ce qui se passe et commencent à s'impatienter, jusqu'au moment où ils voient pour la première fois une personne humaine se présenter devant eux. Les autorités de la confédération ont envoyé un seul représentant à leur rencontre, une femme. Debout, elle accueille les étrangers en ces termes : 

	« Bienvenue! Je suis la commandante Elguinne. Les autorités de la confédération Amakékolo m'ont demandé de les représenter lors de cette rencontre sur Soulaki. Avant d'entreprendre toute discussion, venons-en aux faits. Vous parlez notre langue. Vous avez parcouru une distance interplanétaire pour venir nous rencontrer. Vous possédez un vaisseau spatial qui peut atteindre des vitesses vous permettant de voyager dans un espace intergalactique. Nous savons que vous avez piloté une planète comme un vaisseau spatial et que vous l'avez mise en orbite autour de l'étoile invisible Patala, gravitant autour de Sirius. Nous avons accepté votre proposition de venir nous rencontrer jusqu'ici pour vous expliquer. Les autorités peuvent vous voir et vous entendre. Nous vous écoutons. » 

	Les Arinakan se sont déplacés uniquement dans le but de rencontrer des humains dans le but de les asservir. Ils ne craignent rien ni personne. Leur chef répond, d'un ton rébarbatif : 

	« Nous ignorions que les planètes de votre système solaire étaient habitées. Je vous assure que nous n'avons pas délibérément conduit notre planète que nous nommons Vénus dans votre système solaire. Vous semblez vous rendre maîtres des astres. » Elguinne réplique doucement : 

	« Nous comprenons que vous n’appartenez pas à l’espèce humaine. Vous parlez notre langue. Dites-nous d'où vous venez, et ce que vous êtes venus faire ici. » 

	Le chef des visiteurs retire son casque. Son visage d'apparence humaine est jeune et beau, ses longs cheveux blonds brillent sous le rayonnement de la lumière du jour. Il répond : 

	« Nous sommes des Vénusiens. Notre père est le feu qui anime l’Univers. La connaissance de nos origines ne vous apportera aucun éclaircissement sur la nature de notre espèce. Le déplacement de notre planète est aussi inexplicable. Nous voyageons sans connaître le vieillissement. Nos intentions ont toujours été d’entrer en communication avec des êtres doués d’intelligence, dans le but de partager notre science avec eux et de les aider à vivre éternellement, comme nous... » 

	Les paroles de l'étranger sont mal accueillies par la représentante de la confédération. Elle écoute attentivement les paroles arrogantes du chef des Arinakan sans dire un mot. Le chef des voyageurs de l'espace est excité et parle essentiellement de transformer et d'améliorer des choses matérielles qui se trouvent autour de lui. Son discours dure plus d'une demi-heure, sans que personne ne vienne l’interrompre. « Il suggère de modifier la forme des pyramides. Son regard s'arrête sur la commandante. Il affirme que la vie éternelle sera acquise par la modification de l'A.D.N. des êtres humains et l'élimination de tous les éléments pathogènes vivants. » Offusquée, Elguinne regarde le chef des Arinakan droit dans les yeux et lui dit :

	« Les réalisations que vous proposez sont déshumanisées. Notre but n'est pas que chaque individu vive éternellement. Nous souhaitons préserver l'équilibre de notre univers en respectant l'originalité de la vie sous toutes ses formes. Votre discours s’éternise à propos de la science en s’éloignant de la vérité. Vous niez que vous avez délibérément conduit votre planète comme un vaisseau spatial dans notre système solaire. J'attends votre réaction. » Le chef des visiteurs réplique sournoisement : 

	« Sachez que nous ne sommes pas maîtres de la course des planètes. Nous sommes chassés vertement par une commandante qui n'a pas les qualités d'un négociateur. Comment peux-tu décider toi seule, une humaine, de nous expulser sans consulter les autorités que tu représentes? » 

	« Je parle au nom de la communauté, répond Elguinne. C'est vous qui avez affirmé que nous vous chassons. La discussion n'est pas terminée. Répondez aux questions que je vous ai posées, et le conseil analysera votre situation dans notre espace galactique. » Le chef des Arinakan est irrité. Il répond : 

	« Voici la réponse à vos questions, madame la juge de toute instance. Nous avons le pouvoir de déplacer notre planète. Nous sommes les fils du feu, le père de la Lumière originale qui a produit la lumière féconde. Vous possédez les astres, et vous délimitez les confins de l'espace. Nous pouvons devenir des alliés et posséder ensemble l'univers... » Elguinne l'interrompt : 

	« Vous ne comprenez pas nos interrogations. Nous désirons connaître la vérité. Le grand conseil a rendu sa décision. Les Arinakan sont invités à demeurer sur le territoire de la confédération s'ils s'engagent solennellement à suivre les règles fondamentales d'Amakékolo. Il leur est offert une période de réflexion. En cas de refus, ils seront considérés comme des étrangers à qui il ne sera pas accordé de droit de séjour. Cela s'applique à votre planète. »

	Les quatre extraterrestres sont envahis par un profond désir de vengeance et cachent difficilement leurs émotions. L'un d'eux lève une main, des jets de lumière jaillissent entre ses doigts, atteignant les deux robots qui tombent en panne. Elguinne est protégée par un bouclier magnétique invisible. Aussitôt, un vaisseau spatial déploie des rayons lumineux rougeâtre très dense qui se mettent à éclairer les étrangers et leur vaisseau qui se trouve plus loin. Les Arinakan sont pris par surprise, ils connaissent la peur pour la première fois de leur existence. La commandante a ordre d'éviter tout affrontement. Elle dit aux étrangers : 

	« Cet acte d'agression confirme que vous devez comparaître devant un conseil de justice pour être jugé selon nos lois. Nous vous laissons quitter les lieux en toute liberté si vous retournez immédiatement dans votre vaisseau et quitter notre espace stellaire. »

	Les quatre Arinakan sont entourés de rayons lumineux durant leur trajet de retour. Ils montent à bord du train solaire qui les conduit sur la piste d'atterrissage où quatre autres extraterrestres les attendent dans leur vaisseau. Ils retournent sur leur base vénusienne à une vitesse surpassant celle de la lumière. Les étrangers y retrouvent leurs compagnons. Les Arinakan s'empressent d’éloigner leur planète de la confédération d'Amakékolo. Leur frustration est grande. Ils sont contraints de s'en aller par crainte de représailles.

	Les Arinakan ont visualisé la vidéoconférence de la fondation de la confédération et compris que la planète Terre est habitée par des humains originaires d'Amakékolo. Ils ont effectué une copie infranumérique du corps de la commandante pour étudier sa morphologie, et découvert les codes génétiques des humains. Leur science est très avancée, mais leur caractère dominateur les mène à bâtir des empires destructeurs où la vengeance est toujours plus importante que la vie. Ils ont sondé l'espace et estimé que la Terre représente une proie facile. Ils veulent se venger de l'espèce humaine, après avoir été bannis injustement de la confédération par des humains de la même famille.

	3 Les rebelles se dirigent vers la Terre

	La confédération des onze planètes a codifié la structure du vaisseau extraterrestre, et peut reconnaître sa localisation et sa trajectoire dans l’espace. Les sondes de surveillance observent la planète Vénus quitter l’orbite de Patala et révèlent que les Arinakan se dirigent vers la Terre. La flotte interstellaire de Sirius à l’ordre de ne pas attaquer l’ennemi que les autorités ont laissé partir librement. L’inquiétude est grande au sein des dirigeants de la confédération. L'étoile Sirius est située à plus de huit années-lumière de la Terre. Ces événements se déroulent, il y a 14,000 ans.

	Les Arinakan ne sont pas sensibles à toutes les choses de l'esprit. Ils n'ont pas compris que la planète Artizar qu'ils ont dérobée possède des pouvoirs sur la vie et sur la matière. Dans leur escapade, ils ne réussissent pas à lancer Vénus à la même vitesse qu'elle pouvait atteindre antérieurement. Ils s'inquiètent brièvement de cette situation inexplicable. Ils décident de poursuivre leur trajet jusqu'à la Terre à une vitesse cent fois plus lente que d'habitude. Le temps estimé est de 800 années terrestre. Les Arinakan décident de reste sur Vénus le temps de ce trajet, et ne pas utiliser leur vaisseau pour ne pas être repérés par les systèmes de surveillance de Sirius.

	Vénus représente une forteresse spatiale armée surpuissante. Elle a perdu son atmosphère en se déplaçant dans l'espace. La vie n’y est pas possible pour les humains. Cette planète convient aux Arinakan, parce qu'ils y ont construit une base habitable. Ils exploitent un gisement minéral radioactif sur Vénus où ils possèdent des canons à jets de lumière pouvant atteindre et endommager des planètes à de grandes distances. Ces extraterrestres représentent un danger pour l'Univers tout entier et pour toutes formes de vie. Trois siècles avant leur arrivée sur la Terre, ils projettent de se servir des populations autochtones de la Terre pour créer une nouvelle race stellaire. Leur but est de former un empire pouvant asservir la confédération des onze planètes, en s'exerçant à modifier la génétique des êtres vivants. 

	Le même jour où les Arinakan décident de s'en prendre aux habitants de la Terre, un être extraterrestre se pose sur la Terre, au-dessus d’une haute montagne de l’hémisphère nord. Il vient faire obstacle aux Vénusiens. Son nom est Makoa, un Esprit puissant venu de la constellation de la Grande Ourse. La créature extraterrestre prend l’apparence d’une ourse de dix mètres de long et demeure dans les bois. Elle a le pouvoir de se déplacer comme un esprit et de parler le langage des hommes. L’ourse géante conçoit d’elle-même plusieurs oursons qui ont à leur tour de nombreux petits. Au temps de l’arrivée des Vénusiens, la Terre entière est habitée par de nombreux ours géants, qui ne s'attaquent pas aux humains.

	Un an avant l'arrivée des Vénusiens, au petit matin, dans l'hémisphère sud, Makoa surveille l’arrivée d’un jeune homme portant un sac rempli de plantes médicinales. Il est vêtu d'un vêtement d'une seule pièce d’écorce de cèdre rouge tissée. Il marche dans un sentier étroit de la forêt pour porter ses herbes dans un village situé à deux jours de marche.

	Le jeune homme arrive dans une petite clairière. Il ne voit pas devant lui Makoa, étendue sur le ventre, la tête sur ses pattes de devant. Il est à proximité de l'animal, mais il croit voir un tumulus. L'Ourse s'adresse à lui en esprit, lui disant : « Tu n’auras pas à me craindre en me voyant. » 

	Jin comprend qu'il a entendu la voix d'un esprit, il ne ressent aucune crainte. Il regarde autour de lui et dit à voix haute : « Montre-toi pour que nous puissions parler. » 

	Makoa se dresse sur ses pattes de derrière devant Jin, levant ses pattes de devant vers le ciel, de chaque côté de sa tête. Le jeune homme s'évanouit à la vue de cet animal géant. Pendant qu'il a perdu connaissance, l’Ourse lui dit en esprit : 

	« Je suis Makoa qui habite les sept étoiles de la Grande Ourse, c'est pour cette raison que j'ai choisi de prendre la forme d'une Ourse. Je t'accueille dans ta nouvelle vie. Tu seras mon porte-parole et ta parole sera vérité. Toi, petit homme à l'élocution pure, tu iras dire aux hommes de ne pas accueillir les Hommes venus du ciel, les Arinakan. Ils se présenteront comme des bienfaiteurs, mais ils seront oppresseurs à partir du moment où ils fouleront le sol de la Terre. Leur but est de bâtir un empire dont ils seront les maîtres absolus en martyrisant l'humanité. Les plus beaux paysages se transformeront en poussière et l’air deviendra contaminé au rythme de leurs inventions. Ils entraîneront le monde dans une fin désastreuse. Luttez pour protéger l'équilibre comme vous l'ont enseigné vos sages depuis des millénaires, et le monde des esprits ne vous abandonnera pas. »

	Le jeune homme voit l’Ourse disparaître sous ses yeux en s'éveillant. Pendant un an, il parcourt plusieurs villes et villages, et annonce la venue prochaine des Hommes du ciel. Il exhorte les gens à rester fidèles au message de l’esprit des sept étoiles et de ne pas pactiser avec les Arinakan, les prévenant de la dévastation qui les menacent. Jin poursuit inlassablement sa mission dans l'attente de leur arrivée. Son message est écouté et retransmis dans toutes contrées du sud et atteint d'autres régions.

	Vénus s'approche rapidement de son futur point de mise en orbite autour du Soleil, entre les planètes Mercure et la Terre. Les Arinakan n’ont pas utilisé leur vaisseau spatial depuis 800 ans. Comme des requins qui tournent autour de leurs proies, ils explorent les contours de la Terre avec leurs sondes pour y observer le monde des humains. Ils savent depuis longtemps que les populations terriennes ne possèdent aucune armée puissante ni technologie avancée, ni même l'usage de l'électricité. 

	Les peuples de la Terre sont familiers avec le monde des esprits. Ils forment trois ethnies issues d'une seule nation autochtone originale. Ils ont des notions de spiritualité concernant Makoako et de la Lumière originale. Les sages ont conservé des souvenirs de leurs ancêtres venus de l'étoile Sirius sur un grand serpent du ciel, il y a un million d'années. Cela n'impressionne pas les Arinakan. Ils se moquent des humains et inventent le concept disant que Makoako est le Grand Esprit représentant une source d'énergie stationnaire inopérante dans l'Univers. Les envahisseurs ne savent pas que le nom des Arinakan est connu sur la Terre avant leur arrivée.

	Un des envahisseurs, nommé Atlankéon, a préparé l’arrivée des Vénusiens. Il a choisi Noro, un riche marchand d'une ville nommée Paloma avec qui il discute en esprit depuis six mois. Atlankéon promet à Noro de le combler de richesse par le commerce avec les extraterrestres qui arriveront bientôt sur la Terre. Le vieux marchand sait qu'une partie des habitants de la ville ont entendu le message de Jin, et qu'ils souhaitent empêcher les étrangers de s'établir à Paloma. Il demande une autorisation pour construire une muraille de pierre servant à protéger une aire d'entreposage pour des matériaux de construction. Au lieu de réaliser son projet, il engage des mercenaires incognito et fait construire une enceinte de pierre circulaire de 30 mètres de haut par 300 mètres de diamètre adjacent à l'extérieur des murs de la ville pour abriter les Arinakan et leur vaisseau dès leur arrivée. 

	Vénus se met en orbite autour du Soleil vingt-quatre heures avant le grand jour. Le vaisseau des Arinakan se pose à Paloma à l'aube, à l'intérieur de l'enceinte de pierre de Noro, sous les regards d'un petit nombre de personnes. La nouvelle de leur arrivée se répand rapidement dans la population. Vêtus de combinaisons spatiales, 40 voyageurs de l'espace mettent les pieds à terre. Ils enlèvent leurs visières et sont bien accueillis par Noro, et un petit groupe d’hommes et de femmes fascinés de voir des extraterrestres. Les étrangers sont adoptés selon la coutume autochtone du pays. Les espoirs des Vénusiens sont comblés. 

	4 Les Vénusiens ne sont pas bienvenus

	Les Arinakan sont arrivés le matin, et une manifestation anti Vénusiens débute à la fin de l'après-midi. L'enceinte est gardée par vingt hommes armés de bâtons et de frondes. Ils n'ont pas le droit d'utiliser leurs armes contre la population. Cent manifestants paisibles réclament de communiquer avec les étrangers qui sont à bord de leur vaisseau. Un jeune porte-parole s'approche et obtient la faveur de parler aux Arinakan, devant la porte de l'enceinte. Il s'adresse à leur vaisseau, situé à une distance de 50 mètres : 

	« Soyez les bienvenus Hommes du ciel. Notre manifestation est pacifiste. Sachez que les peuples de la Terre n'ont jamais connu la guerre. Vos intentions nous ont été communiquées par le monde des esprits qui exprime la vérité. C'est à vous que revient la tâche de faire disparaître parmi nous l'idée que vous vous considérez déjà comme nos futurs maîtres. Nous ne jugeons pas un être animé sans avoir écouté ce qu'il a dire. Nous vous invitons à nous témoigner publiquement vos intentions. »

	Les principaux représentants des manifestants tentent de franchir la porte de l'enceinte. En un instant, un puissant champ électromagnétique les repousse et plusieurs d'entre eux tombent par terre. Ils se plaignent de vive voix que les étrangers ont recours à la force pour les intimider. Noro sort de l'enceinte. Il fait savoir aux manifestants qu'ils ont été repoussés par un champ d'énergie usuelle, utilisée pour mettre le vaisseau en quarantaine, pour protéger la population des maladies de l'espace. Les contestataires lui demandent d'expliquer la présence des hommes armés qui montent la garde pour protéger les étrangers. Noro répond :

	« Le rôle de ces hommes est de protéger la population. J'ai un message pour vous de la part des étrangers : ils veulent rencontrer les autorités de la ville avant de parler aux manifestants. Plusieurs des hôtes des Arinakan sont des membres influents du conseil de Paloma. »

	Les manifestants savent que Noro vient tout juste de faire construire l'enceinte. Ils sont furieux qu'il vienne parler au nom des étrangers. Ils ne croient rien de son discours. Le vieux marchand est regardé comme un traître. Il est molesté légèrement et menacé de représailles.

	Le lendemain, au lever de la planète Vénus, qui était devenue l'étoile du matin et l'étoile du soir, un petit groupe de Vénusiens sort du vaisseau spatial en demeurant à l'intérieur de l'enceinte, où ils ont eu l'autorisation de circuler librement. Ils veulent étudier les émanations de Vénus et le rayonnement du Soleil sur la Terre. Des hommes montent la garde, ce qui fait sourire les étrangers. Un seul Vénusien est plus puissant qu'une centaine d'hommes armés. 

	Un phénomène mystérieux se produit à l'intérieur de l'enceinte. Atlankéon est soudainement frappé d'un mal inconnu provoqué par une vision momentanée qui lui cause une sensation de vertige durant un bref instant. Les Arinakan retournent dans leur vaisseau expressément. Atlankéon déclare avoir vu un animal de grande taille debout sur ses pattes de derrière. Il se concentre et l'image d’un ours brun géant apparaît sur un écran. Le chef des Arinakan nommé Anakéo dit à ses compagnons : 

	« Les maux de l'esprit n'existent pas parmi nous. Tu as été troublé par un mal qui vient d'une vision Atlankéon, toi qui as développé le pouvoir de communiquer en esprit avec les êtres vivants. Ce malaise pourrait représenter pour nous un signe de vulnérabilité sur cette planète. N'oubliez pas que les humains ont été avertis de notre arrivée. Je vous propose d'aller séjourner dans notre vaisseau en orbite autour de la Terre pendant un jour terrestre pour étudier la situation. » Atlankéon répond : 

	« Si nous quittons la Terre momentanément, nous risquons de perdre la confiance de nos hôtes à notre retour. Tu as dit d'éviter d'employer la force pour gagner la confiance des humains, pour mettre notre plan à exécution. Nous devons agir rapidement et continuer à nous amuser. Maître, préfères-tu que nous employions immédiatement la force pour se rendre maître de cette planète? »

	Aveuglés par leurs ambitions, ils décident unanimement qu'après avoir fait un voyage de 800 ans, ils doivent mettre leur plan à exécution plus rapidement que prévu. Durant la matinée, les Arinakan reçoivent la visite du petit groupe d'hommes qui les ont accueillis à Paloma. Ils leur proposent un pacte secret. Si les Vénusiens parviennent à épouser des femmes de la Terre, les nouveaux venus enseigneront leur science aux hommes qui les ont accueillis.

	Noro dit à Anakéo : « Les femmes ne sont pas des objets, nous ne pouvons pas disposer d'elles facilement. » 

	Le chef des envahisseurs répond : « Si tu ne trouves pas de solutions, nous partirons demain à l'aube. »

	Noro et ses compagnons choisissent au hasard des jeunes femmes parmi les membres de leurs familles. Ils payent un devin renommé pour qu'il aille les visiter une à une, mais il doit faire vite. Le maître de la prédiction annonce aux jeunes femmes, par la position des astres, du bonheur et un avenir extraordinaire si elles acceptent de rencontrer des Vénusiens, dans deux jours. Influencées par leurs familles qui recherchent la prospérité, une vingtaine de jeunes femmes acceptent de rencontrer les étrangers, à la condition que la coutume du pays soit respectée. Noro annonce la nouvelle aux Arinakan, au milieu de la soirée. 

	Le lendemain, les autorités de Paloma, ville qui compte 30,000 habitants, ont déjà eu vent de cette rencontre secrète avec des femmes et les Arinakan. Le conseil  affirme que les Vénusiens n'ont rien fait de mal, ils organisent une rencontre entre le conseil et les Arinakan prévue dans le lendemain. Ce jour-là, de nouvelles manifestations débutent au milieu de l'après-midi. L'accès au vaisseau des Arinakan est bloqué par le champ magnétique extraterrestre. La population exige une rencontre publique entre leurs Sages et les Arinakan. Les manifestants sont dispersés à coups de bâton par les forces de l'ordre qui se met à appliquer la violence contre des pacifistes non armés. 

	Le repère des Vénusiens est surveillé par les autorités. Malgré les événements, vingt jeunes femmes autochtones escortées par leurs familles se rendent par petits groupes auprès des Hommes venus du ciel. Une série de quatre petits triangles de métal muni de caméras et de récepteurs vocaux sont installés sur la muraille, près de la porte de l'enceinte de pierre. Ce système est automatisé. Il permet de contrôler les allées et venues des convives en utilisant des détecteurs de vibrations et des systèmes de reconnaissance optique et audio. Les invités ont reçu un mot de passe : kali, ce qui veut dire : laissez-passer. La rencontre se déroule dans l'enceinte en plein air.

	Les Arinakan ont choisi 20 élus extraterrestres. Ils doivent respecter la coutume de cette nation. Les jeunes femmes aux visages ronds et au teint basané choisissent elles-mêmes leurs maris. Elles sont vêtues de leurs plus beaux habillements et bijoux traditionnels. Leurs magnifiques longues coiffures naturelles ajoutent à leur démarche une élégance remarquable. 

	Les Vénusiens sont vêtus de costumes blancs collés sur le corps, ce qui leur donne une belle apparence. Leurs chevelures sont blondes et scintillantes, et leurs grands yeux ronds au miroitement lumineux sont bleus. L'idée d'accomplir la première étape de leur plan perfide les rend joyeux.

	Des musiciens autochtones se mettent à jouer de la flûte et du tambourin produisant des sons mélodieux accompagnés de voix aux vocalises enchanteresses. Les charmantes jeunes femmes ont préparé une chorégraphie.  Elles se mettent à danser les unes près des autres en formant de petits cercles. Leur danse ressemble au mouvement des pas des abeilles butineuses. Elles arrêtent leurs mimiques en se tournant vers les Arinakan. Les étrangers ont de la difficulté à leur montrer des signes d'affection.

	Les échanges débutent, les Vénusiens parlent surtout de leur science et de l'espace. Les femmes veulent parler du mode vie des étrangers. La jolie Amalokes demande à Anakéo de lui dire si le corps physique des Arinakan est semblable à celui des hommes de la Terre. Anakéo répond hypocritement :

	« La science des Arinakan est beaucoup plus avancée que celles des hommes de la Terre, mais leur corps est en tous points semblable à celui des humains. Les Arinakan ont des pouvoirs surnaturels. Ils seront des artisans de bonheur pour les femmes de la Terre.  Ils leur feront visiter les étoiles. »

	Une dizaine de femmes éblouies se choisissent un fiancé extraterrestre en exprimant chacune le vœu d'épouser un Vénusien. Les organisateurs de cette rencontre leur remettent des anneaux de fiançailles. Ils sont impatients de voir leur pacte conclu avant la rencontre du conseil qui a lieu le lendemain. Le chaman Lakoane est le porte-parole de l'assemblée, il est disposé à célébrer d'éventuels mariages au cours de cette soirée. 

	Pendant ce temps, Jin habillé de son costume traditionnel se rend près de l'enceinte abritant les Arinakan. Il franchit le champ électromagnétique extraterrestre sans difficulté, il a reçu clandestinement le mot de passe. Il se faufile et se retrouve au milieu de l'assemblée qui est composée de 118 individus. Personne ne le connaît, à l'exception du chaman Lakoane. Celui-ci interpelle l'assemblée en tremblant : 

	« Écoutez-moi tous un instant. Cet homme que je vous montre du doigt s'est introduit parmi nous comme un brigand. » Les mercenaires encerclent déjà l'intrus. Lakoane ajoute : 

	« Il se nomme Jin, il est celui qui a annoncé à la population de ne pas accueillir les Vénusiens. Il est responsable de toutes les manifestations sanglantes. Ne l’écoutez pas, son allocution est fausse. »

	Le groupe de marchands autorise Jin à s'expliquer devant l'assemblée. Ils souhaitent que les propos du jeune homme servent à le discréditer devant les puissants Arinakan. Jin dit calmement : 

	« L'Esprit ouvre la voie à toute vérité. Je suis étonné de te trouver ici Lakoane, étant disposé à célébrer des unions illégitimes. Il est permis de s’opposer à un mariage, selon la coutume du pays. Voici l'occasion pour les Hommes du ciel de se défendre des accusations portées contre eux par le messager de l'esprit. Ils cherchent à épouser des femmes que je compare à des fleurs qu'ils cueillent n'ayant pas d’eau à leur offrir. Sachez que sur la Terre, le sable reconnaît les pas de celui qui le foule. » 

	Anakéo, est invité à prendre part dans la discussion. Il réplique sur un ton modéré : « Que nous reproches-tu, oh jeune homme de la Terre? Tu as invité les Hommes du ciel de se défendre des accusations portées contre eux par le messager de l'esprit. Es-tu le messager de l'esprit dont tu parles? » 

	« Oui! répond Jin. L'Esprit de la Grande Ourse m'a annoncé votre arrivée et vos mauvaises intentions, exactement un an avant que votre vaisseau spatial se pose sur notre planète. » Anakéo regarde Jin discrètement et lui dit : 

	« Nous reconnaissons les pouvoirs de l'esprit. Cependant, ton message est fondé sur de fausses interprétations. Nous avons toujours eu de bonnes intentions. Tu devras avancer des propos plus sérieux afin que l'assemblée choisisse de donner crédit à ta parole, ou à la notre. » Jin répond : 

	« Votre assemblée n'est pas une organisation ayant le pourvoir de rendre justice.  Je répondrai à la question des Hommes du ciel parce que mon message vient de l'esprit qui a le pouvoir de voyager dans l'univers. Voici son message : Les Hommes du ciel ont été bannis par les puissances qui gouvernent l'étoile Sirius, et ils cherchent désormais un endroit pour établir un empire. » Anakéo interrompt l'orateur et réplique à la hâte : 

	« Dis-moi jeune homme, que sais-tu des puissances qui gouvernent l'étoile Sirius? » Jin répond : 

	« L'Esprit de la Grande Ourse a bel et bien décrit vos intentions. Vous reconnaissez les pouvoirs de l'esprit. C'est à vous de donner des explications. » 

	Le rusé Anakéo réplique en souriant : « Je vois que tu ne sais rien sur les puissances qui gouvernent l'étoile Sirius jeune homme. Tes allégations ont causé beaucoup d'ennuis à la population et aux Vénusiens. Tu peux t'excuser et nous te pardonnerons. »

	Le chaman Lakoane dit à l'assemblée : « Les propos d'un seul homme ne constituent pas une preuve contre les visiteurs stellaires. »

	Jin demande la parole avec insistance. Lakoane le laisse parler, croyant qu'il sera conciliant. Le jeune homme réplique : 

	« Je m'adresse à toute l'assemblée dans un esprit de conciliation, je vous implore de m'écouter. Vous devez faire un choix entre les avertissements du messager de l'Esprit et vos désirs ardents de posséder toutes les richesses de ce monde. La Terre risque d'être envahie par un empire qui la menace de destruction. Les Vénusiens n'ont rien à vous offrir d'autre que leur science belle en apparence, mais derrière elle se cache des intentions perverses. Je sais que je risque ma vie en prononçant un tel discours. Mes partisans ont été maltraités, et bientôt ce sera vous qui serez brimés par ceux en qui vous mettez aveuglément votre confiance. Votre petite assemblée n'a pas le droit de décider du sort de l'humanité. Dans une situation aussi critique, le conseil de Paloma a l'obligation de consulter le grand conseil des nations des quatre points cardinaux... » 

	Le discours de Jin est interrompu lorsque deux hommes se saisissent de lui. Lakoane est exaspéré. Jin est mis aux arrêts, on lui refuse tout commentaire. Lakoane tente de protéger les Arinakan. Il dit à l'assemblée : 

	« Nous ne devons plus laisser ce jeune homme continuer d'envenimer la situation. C'est lui qui doit être mis au rang des accusés. Comme les Vénusiens, il devra rendre compte de ses paroles devant le conseil de Paloma qui siégera demain. » 

	Aucun convive ne réagit. La réunion est interrompue sans explication. Les Arinakan préparent déjà leur vengeance en cas de refus. Atlankéon s'inquiète de découvrir la mention de l'esprit de la Grande Ourse évoquée par Jin. Anakéo est stupéfait qu'un homme de la Terre ait parlé des Arinakan qui ont été chassés par les autorités de l'étoile Sirius. Il se demande s'il ne devait pas renoncer à s'établir sur cette planète.

	Le lendemain, au début de la matinée, le conseil de Pamola interroge les Vénusiens et particulièrement Jin. Le jeune homme est harcelé de questions qui ont pour but de s'en prendre à son intégrité. Il est libéré lors de la pose de midi, mais il doit revenir à trois heures. Jin s'assit au bord d’une fontaine. Deux hommes louches, qui se trouvaient dans la salle du conseil, viennent le trouver et l’invitent à les suivre. Ils lui disent : « Il est midi. Nous t'offrons un repas de la part du conseil. » Jin hésite et accepte, il n'a rien mangé depuis deux jours. 
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